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. Contexte et intérêt de l’éco-pâturage  

 

Depuis 2014, le service Espaces Verts de la Ville de Grenoble met en œuvre une démarche 

d’éco-pâturage sur le site de la Bastille. 

Cette pratique consiste à utiliser des animaux brouteurs pour l’entretien de surfaces 
enherbées. Cet entretien est indispensable pour lutter contre le phénomène de fermeture 

du milieu qui se traduit par l’emprise progressive de la végétation arbustive puis arborée 

des surfaces enherbées, telles que les prairies de la Bastille.  

La lutte contre la fermeture du milieu est importante car ce phénomène induit : 

- L’appauvrissement de la biodiversité globale du fait de l’homogénéisation des 

écosystèmes ; 

- La diminution du nombre d’espèces de plantes par étouffement ; 
- La diminution de la diversité de la faune du fait de la disparition d’habitats 

divers; 

- L’augmentation des risques d’incendie en facilitant leur propagation via des 
couloirs embroussaillés. 

L’éco-pâturage est particulièrement adaptée au site de la Bastille qui dispose de parcelles 
accidentées d’entretien complexe car difficilement mécanisable. Ainsi, tout en luttant 

contre la fermeture du milieu, cette pratique réduit la pénibilité du travail des équipes 
d’entretien ainsi que le recours aux énergies fossiles. De plus, en comparaison d’un 

entretien mécanisé, l’éco-pâturage réduit fortement la pression sur l’entomofaune en 

laissant le temps aux insectes et autres arthropodes de s’adapter au changement 

progressif de leur milieu de vie.  

Depuis 2014 différents types d’animaux (ânes, moutons et chèvres) ont été utilisés pour 
pâturer ces surfaces avec une évaluation positive quant à la fermeture du milieu et à la 

biodiversité, notamment florale.  

 

. L’éleveur et ses animaux  

Pour cette campagne 2018, l’expérience est 
reconduite selon les mêmes modalités qu’en 

2017. Ainsi, diverses parcelles de ce site sont 

mises gracieusement à disposition de Xavier 

BEAUFILS, éleveur double actif depuis 17 ans, 

implanté à Quaix en Chartreuse. 

Ceci lui permet de disposer précocement de 
réserves de nourriture pour ses animaux (15 

moutons de race Grivette, une dizaine 

d’agneaux et 5 chèvres du Rove), avant que les 
pâtures situées sur sa commune ne soient 

disponibles.  

La Grivette, clairement identifiée vers 1900, est une race rustique qui s’adapte donc bien 
aux contraintes du milieu où elle évolue et à la nourriture qu’elle peut y trouver. Elle est 

très locale puisqu’originaire du Bas-Dauphiné. Elle est particulièrement représentée dans 
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notre département suite à une démarche de préservation engagée par des éleveurs isérois 

dans les années 60. La Grivette est une race appréciée pour ses qualités maternelles (plus 

de deux agneaux par an), sa bonne aptitude laitière et son tempérament calme qui facilite 

le travail de l’éleveur. 

La chèvre du Rove, descendante d’une race 
crétoise qui aurait été importée durant l’antiquité, 

est originaire des Bouches du Rhône. C’est une 

race rustique qui s’adapte donc également bien 

au milieu où elle évolue. Elle accompagnait 
traditionnellement la transhumance des moutons 

et fournissait son lait aux bergers et aux agneaux 

que leur mère ne pouvait nourrir, mais aussi sa 
viande. Menacée de disparition dans les années 

1970, elle fait l'objet d'un programme de 
conservation destiné à faire augmenter ses 

effectifs. 

L’utilisation combinée de montons et de chèvres pour l’éco-pâturage est intéressante 
car ces espèces consomment des types de végétaux différents. Les moutons préfèrent 

en effet la végétation herbacée, tandis que les chèvres se tournent davantage vers les 

végétaux ligneux. Ceci permet donc d’avoir un impact global satisfaisant sur la fermeture 

du milieu. 

 

 

. Organisation de la campagne 2018  

M. BEAUFILS arrivera sur le site de la Bastille avec son troupeau le 15 avril 2018. Cette 
arrivée se fera à pied depuis son exploitation via le massif de la Chartreuse, le 

déplacement du troupeau n’aura donc aucun impact en terme de bilan carbone. 

Le public est invité à rejoindre le troupeau à 14h30 au niveau du mémorial national 
des troupes de montagne du Mont-Jalla pour terminer cette transhumance jusqu’à 
l’Amphithéâtre de Verdure, situé sous le fort de la Bastille (Une animation autour de la 

danse et de la musique de montagne et des alpages sera organisée en parallèle par la 

Régie du Téléphérique). Le troupeau restera visible au public à cet emplacement jusqu’en 

fin de journée. 

Le troupeau sera ensuite déplacé entre les différentes parcelles closes. Il ne sera donc 
pas toujours visible puisque ces parcelles seront interdites au public du fait de la 

présence d’un chien de protection de type Patou.  

Néanmoins, deux animations auprès du public sont prévues les 22 avril (exposition sur les 
chiens de protection et divers objets anciens liés au pastoralisme) et 6 mai (démonstration 

de cardage et de filage de la laine), en lien avec la Régie du Téléphérique.  

Le troupeau sera également mis en visibilité du public sur certaines banquettes de tirs 

(identifiées en bleu sur la cartographie en annexe 1) le weekend du 28 et 29 avril. 

Enfin le troupeau sera stationné sur l’Amphithéâtre de Verdure le 13 mai avant son 

départ pour Quaix-en-Chartreuse prévu à 11h30. 
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